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PARU aux éditions Maisongabonaise du livre, "Le
guide de l’auxiliaire de com-
mandement" est un ou-vrage qui édifie sur lagestion des unités adminis-tratives territoriales debase au Gabon, et le rôledévolu aux auxiliaires decommandement placés àleur tête. Athanase EdouMebiame se sert de ce ma-nuel comme support pourl’organisation des sémi-naires de renforcement descapacités des auxiliaires decommandement sur l’en-semble du territoire.En effet, nombre d'entreeux, affirme-t-il, ne sontpas outillés pour accomplir

correctement et valable-ment leurs devoirs. Deplus, plusieurs enseignantsdes écoles et collèges, char-gés de dispenser les coursd’instruction civique, ont làun outil didactique pré-cieux pour leurs enseigne-ments.Autant dire que le nouvelouvrage est le bienvenupour les auxiliaires decommandement, les élèveset les enseignants desécoles et collèges, maisaussi pour tous les Gabo-nais, ou non, dans leurquête de connaître nos uni-tés administratives de baseet leur fonctionnement. Dans la première partie dumanuel, Athanase EdouMebiame, qui revendiqueune riche expérience dansles fonctions de comman-

dement et d'encadrement,donne la définition de"l’auxiliaire de commande-
ment, tout comme il pré-
sente des unités
administratives territo-
riales de base". Il indique donc qu'un auxi-liaire peut-être considérécomme un aide, un assis-

tant ou tout simplement unaccompagnateur. Au sensstrict du terme, le com-mandement consiste àexercer un pouvoir, à fairedes injonctions ou à don-ner des ordres. « Mais dans
le jargon purement admi-
nistratif, le commandement
consiste à gouverner, à diri-

ger ou administrer», pré-cise l’auteur.Il explique qu'aux termesdes dispositions de la loi14/96 du 15 avril 1996portant réorganisation ter-ritoriale de la Républiquegabonaise, le canton, le re-groupement de villages, levillage et le quartier sontles quatre principales uni-tés administratives territo-riales de base qui sontdirigées par les auxiliairesde commandement. Ildonne des détails précissur la composition de cesquatre unités administra-tives de base.Dans la deuxième partie, lelivre se penche sur la ges-tion des conflits et les ou-tils de travail, un aspectdans lequel l’auteur mon-tre que gérer une unité ad-

ministrative n’implique passeulement l’applicationstricte des textes qui régis-sent la fonction. Cela de-mande surtout quel’auxiliaire de commande-ment soit préparé à affron-ter les multiples difficultésliées à la cohabitation, no-tamment les conflits d’inté-rêts et autres conflitsdirects entre les adminis-trés. 
«L’importance réside sur-
tout dans la capacité de
l’auxiliaire de commande-
ment à régler toutes ces si-
tuations, de façon à
maintenir la cohésion so-
ciale et à préserver l’ordre
public», dit l’auteur. Notons que l'ouvrage esten vente dans différentskiosques à journaux dupays.

Le " Guide de l’auxiliaire de commandement " 
d'Athanase Edou Mebiame
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La couverture du manuel de Athanase Mebiame.
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PRÈS d'un mois aprèsqu'une partie des bénéfi-ciaires du projet Idyanja aété déployée sur le terrain,un premier bilan s'impo-sait pour le staff technique.C'est le sens de la rencon-tre de samedi dernier dansla capitale économique, enprésence de Pepecy Ogou-liguende, présidente del'Ong Malachie. Des moments interactifs,d'autant plus que, commel'a expliqué Jerry Bibang,coordonnateur du projetIdyanja, il est important, àcette étape de sa mise enœuvre, d'avoir un feed-back des jeunes entrepre-neurs. «Il fallait qu'on fasse
un briefing avec les bénéfi-
ciaires, qu'on sache ce qui
marche depuis qu'ils ont été

déployés sur le terrain,
quelles sont leurs difficultés
et comment faire pour y re-
médier (...)», a déclaré M.Bibang.Dans leurs interventions,les bénéficiaires d'Idyanjaont justement évoqué desdifficultés auxquelles ilsfont face. La légalisation deleurs activités en est une.En effet, plusieurs d'entreeux exercent encore dans

l'informel. Ce qui n'est passans conséquences sur larentabilité de leurs activi-tés.Autre difficulté rencontréepar les néo entrepreneurs,l'écoulement cahin-caha deleurs produits, pour di-verses raisons. Le climatéconomique actuel y étantpour beaucoup.Mais, dans le souci d'ac-compagner efficacement

les intéressés, des pistes desolutions durables sont encours d'examen, a tenu àrassurer Jerry Bibang.
«Nous sommes en train de
voir avec l'Agence nationale
de promotion des investisse-
ments du Gabon (ANPI-
Gabon) la possibilité de
légaliser les différentes acti-
vités qui sont frappées d'il-
légalité», a expliqué lecoordonnateur du projet

Idyanja.Il a également informé quedes foires d'exposition-vente seront organiséesprochainement, dans le butd'aider ceux qui ont du malà écouler leurs marchan-dises. Ces foires devraientpermettre de booster larentabilité de ces opéra-teurs économiques.Tenant compte du fait quecertains facteurs internes

pourraient aussi être àl'origine de cette stagna-tion, au-delà même dumauvais contexte écono-mique actuel, des vidéosdites de "motivation" ontété projetées durant cesmoments d'échanges.
«L'objectif de la diffusion de
ces vidéos était de démon-
trer aux bénéficiaires que
malgré la crise actuelle,
malgré les difficultés, il est
possible d'entreprendre et
de réussir», a dit M. Bibang.Par la projection de ces vi-déos, les jeunes entrepre-neurs concernés ont apprisde nouvelles stratégies devente et de marketing. Cebilan de la première phased'Idyanja a été jugé positif.Quant à la deuxième phasede financement, on a ap-pris de son coordonnateurqu'elle  pointe déjà à l'hori-zon.

Encore des difficultés pour rentabiliser les activités
Appui à l'entrepreneuriat des jeunes/Près d'un mois après le lancement  du projet Idyanja
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Jerry Bibang, coordonnateur du projet Idyanja 
et Pepecy Ogoulinguende, présidente de l'Ong 

Malachie, lors de l'échange...

Ph
o
to

 :
 C

N
E

...avec les bénéficiaires du programme d'appui à
l'entrepreneuriat des jeunes de l'Ogooué-Maritime.
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ON ne change pas uneéquipe qui gagne, a-t-oncoutume de dire. Ragaillar-dies par le succès rencon-tré lors de l’organisation dela Journée nationale de lafemme du 24 avril dernier,les femmes entrepre-neuses ou membres d’as-sociations, constituées encomité d’organisation, sesont retrouvées, une nou-velle fois, autour de la chefde service provincial de laFamille, Pélagie Angoué.But: cogiter, cette fois-ci,sur la Fête des mères célé-brée traditionnellement ledernier dimanche du moisde mai.
Dans cette perspective, il aété retenu que les femmescommémoreront cet évé-nement le samedi 26 maiprochain, dans l’enceintedu service provincial de laFamille, dans la zone dite

"25 logements". Au pro-gramme : échange de ca-deaux, repas et conférence.Chaque femme devra doncapporter un cadeau dont lavaleur a été indiquée, ainsiqu’un plat pour le repas.
Des réglages seront faitspour que la diversité soitassurée en matière demets. Quant à la conférence, ilsera fait appel, une fois deplus, aux lumières de Wul-

fran Gaël RembendambyaAvandjo, directeur provin-cial du Commerce, pourqu’il revienne sur la com-munication qu’il avait li-vrée lors de la Journéenationale de la femme.

En effet, ce jour-là, letemps imparti alors à l’ora-teur ne lui avait pas permisd'édifier suffisamment lesfemmes entrepreneusessur les procédures d’imma-triculation à suivre, afind’exercer leurs Activitésgénératrices de revenus(AGR) dans la légalité. L'oc-casion sera donc donnéeaux femmes voulant se lan-cer dans l’entrepreneuriat,de poser toutes les ques-tions au premier responsa-ble du Commerce dans laprovince de l'Ogooué-Ma-ritime. Les inscriptions sont déjàouvertes au service provin-cial de la Famille, où setiendra une dernière réu-nion de mise au point, le 23mai prochain, à partir de16 heures.

Les femmes déjà sur le pont
En prélude à la Fête des mères
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Pour Pélagie Angoué, la responsable provinciale de la Fa-
mille, la Fête des mères en préparation connaîtra un succès.
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Des membres du comité d'organisation de cet évé-
nement lors de la réunion.
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